
Quotidien du parh communiste réunionnais

LUNDI
20 décembre

... 133 ans
après

De génération en génération, même
aux heures les plus sombres de

la répression, le peuple réunionnais
s'est transmis le flambeau de la
Liberté.

Cent trente-trois ans ont été
nécessaires pour que soit reconnue
et fêtée officiellement l'abolition de
l'esclavage décrété par la France
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révolutionnaire.
Cette victoire d'aujourd'hui, ren-

due possible par l'arrivée de la
Gauche au pouvoir, est celle du peu-
ple réunionnais et du peuple de
France, solidaires pour le
changement.

Ensemble, allons vers d'autres
victoires I

FOOTBALL
!

Finale Régionale
de la Coupe de France

LUS Bénédictine
gagnante

à l'épreuve
des pénalties (3-2)
après 120 minutes

de jeu stérile
-•V

Ramalingom, balle au pied, aura bien du mal à passer le mur de la Possession composé de Babet (n° 5)
Testan et Lorin. (pages 12 et 13)

Un parti
responsable
Le chômage, la misère, l'agriculture étran-

les inégalités sociales, le sous-
développement dans tous les domaines, la
sous-démocratie, la culture populaire réu-
nionnaise étouffée... voilà le lourd héritage
laissé par la droite ; voilà toutes les Violences
et toutes les oppressions qu'il nous f̂ ut abolir.
Car il n'y a pas de liberté dans un pays où sur
100 personnes en âge de travailler 42 ne
trouvent pas de travail ; il n'y a pas de liberté
dans un pays où tous les producteurs, tous
ceux qui produisent les richesses, ne profitent
pas du fruit de leur travail et sont mis dans
une impasse ; il n'y a pas de liberté dans un
pays où tout est permis aux fraudeurs et où le
peuple n'a pas la responsabilité de la direction
de ses affaires... Que de libertés sont donc
encore à conquérir à la Réunion et que d'escla-
vages nouveaux et anciens à abolir ! C'est une
tâche immense. Seule l'immense majorité des
Réunionnais, unis autour d'un projet commun,
pourra accomplir cette tâche de longue
haleine.

Déjà, une majorité de Réunionnais soutient
te projet de la décentralisation pour les dépar-
tements d'outre-mer contenu dans le pro-
gramme du Président de la République ; mais
pour développer le pays, réduire les inégali-
tés et libérer la Réunion de toute forme de
domination, il faut une majorité de gauche et
de changement beaucoup plus grande. Pour
cela, nous l'ayons toujours dit, le Parti Com-
muniste Réunionnais doit être beaucoup plus
grand et plus fort ; des milliers de nouveaux
adhérents et de militants doivent rejoindre
ses rangs ; c'est la garantie du vrai change-
ment et de la liberté pour tous les Réunionnais
demain.

Mais cela ne suffit pas : TOUTES les com-
posantes du «front du développement» doi-
vent se renforcer et doivent augmenter feur
cohésion interne et entre elles. Il est donc
faux, comme l ' j prétendu Wilfrid Bertite ven-
dredi à Gillot, que le PCR soit «parmi ceux
qui rêvent d'un Parti socialiste fai-
ble. C'est même tout le contraire et Patâifer-
gès l'a déclaré p u b l i q u e ^ j
reprises : ce sont TOUS le»
sations de gauche qui doivent sel
gagner en audience ; ils doivent
pas au détriment de tel ou tel partenaire, i
sur la base prop re de chacun, aux dépens de
l'adversaire unique : la droite.

Tout procès d'intention doit être banni. La
stratégie du PCR est claire et ne souffre
aucune suspicion. Son attitude envers le gou-
vernement non plus. Parti de la majorité prési-
dentielle, le PCR est un soutien et un
interlocuteur du gouvernement de cette majo-
rité ! Il ne se prétend pas «un interlocuteur
privilégié», comme l'a également prétendu
Wilfrid Bertile. Mais il est pleinement
conscient du rôle actif qu'il a à jouer pour faire
réussir le changement à la Réunion. Et il rem-
plit ce rôle avec un grand esprit de
responsabilité.
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